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La confirmation, sacrement de 
la militance chrétienne

Fiche catéchétique n° 4 : 

éducation à la participation pleine, active et consciente aux sacrements

Par Para Akpa

Parmi les sacrements que Jésus
a donnés, il y en a un qui nous
fortifie spécialement par le tra-

vail de l’Esprit Saint : c’est la confirma-
tion. Les contours de la confirmation ne
paraissent pas très nets pour tous. A
quoi sert-elle ? À manifester le don de
l’Esprit de Jésus ?  À souligner la mission
de l’Eglise ? N’est-ce pas déjà la fonction
du baptême ?

Nous avons choisi de parler de la
confirmation ici pour apporter quelques
éléments de réflexion, et celle-ci tour-
nera autour de trois points :

A. La confirmation est une nou-
velle pentecôte

L’Esprit qui est descendu sur les
païens est le même que celui qui a sus-
cité les prophètes. Le même Esprit est
toujours à l’œuvre, il emplit la terre et
invite les hommes à s’aimer comme des
frères et à se mettre au service les uns
les autres.

Au jour de la confirmation l’Eglise cé-
lèbre cet Esprit. Elle revit la Pentecôte
avec la nouvelle génération chrétienne.
Elle reconnait en elle le peuple des pro-
phètes, chargés d’accomplir les œuvres

du Seigneur et de renouveler la face de
la terre. Des Penseurs chrétiens des pre-
miers siècles ont vu dans le baptême du
Christ la source de notre sacrement de
confirmation. C’est à ce moment-là, en
effet, que Jésus de Nazareth a été «
confirmé » dans la mission de Messie. 

B. Signification du verbe
confirmer

Confirmer c’est  rendre plus ferme,
plus assuré, être convaincu, acquérir la
preuve.

Un chrétien confirmé est celui sur qui
Jésus et les autres chrétiens peuvent
compter. La confirmation est un sacre-
ment qui nous donne le Saint Esprit
avec l’abondance de ses grâces. La plus
grande c’est que Dieu nous a donné
Jésus pour qu’il puisse nous sauver. 

La Confirmation nous rend parfait
chrétien par l’Esprit Saint qui vient ha-
biter en nous avec tous ses dons : Sa-
gesse ;  Intelligence ;  Conseil ;  Science
;  Force ;  Piété ; Crainte de Dieu. Elle
augmente en nous la grâce du
baptême, et nous donne la force de
confesser constamment notre foi et de
résister aux ennemis de notre salut.

Recevoir le sacrement de confirma-
tion se résume donc à trois éléments
essentiels :

• C’est d’abord Dieu qui confirme,
qui nous affermit (2Co1, 21 – 22) dans
notre vocation de baptisés par le don
constant de son Esprit. C’est lui qui nous
encourage et construit notre fidélité à
travers même nos péchés et nos échecs.
C’est lui qui nous établit dans la joie et
la paix, malgré nos angoisses et nos
peurs. C’est lui enfin qui nous rend
aptes à témoigner de lui. « Sois marqué
de l’Esprit Saint, le don de Dieu ». Telles
sont les paroles sacramentelles qui ac-
compagnent le geste de l’onction du sa-
crement de confirmation. 

• Ce sont aussi les autres chrétiens qui
nous affermissent dans la vie
chrétienne. Prendre conscience de cela,
c’est faire une expérience d’Eglise. Le
symbole le plus fort de cette médiation
ecclésiale est le fait que l’Évêque lui-
même (ou son représentant) vient au-
thentifier la vie chrétienne de ceux et
celles qui lui sont présentés. Nous ne
sommes pas chrétiens tout seuls : ceci
ne veut pas seulement dire qu’à plu-
sieurs nous sommes plus forts, mais
que, profondément, la foi et la vie de
l’Esprit s’expérimentent au sein d’une
communauté et d’une tradition.

• Ce sont enfin les confirmés qui «
confirment » leur baptême ; c’est-à-dire
qui se déclarent prêts à suivre davantage
Jésus-Christ avec d’autres. En Eglise, ils
désirent se nourrir davantage de l’Eu-
charistie, cherchent dans la prière à se
rendre disponibles aux inspirations de
l’Esprit dans le quotidien de leur vie et
apprennent à aimer comme le Christ
nous a aimés. (suivre)
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Le rôle de l’Esprit Saint dans la mission 

I. Le missionnaire et l’Esprit-
Saint dans la Pastorale

Nous traiterons cette section en deux
points essentiels : Les dispositions
de la vie spirituelle et le témoi-
gnage de vie

1. Les dispositions de la vie spi-
rituelle
La mission pastorale sans l’Esprit-
Saint est difficile à vivre. Or, il
faut compter sur la pluralité des
talents. La diversité des dons et
des talents mal utilisés dégénère
en malentendus. Saint Paul dans
sa première lettre aux corinthiens
traite de cette diversité : il y a différents
charismes, mais c’est le même Esprit ;  Il
y a différents services, mais le Seigneur
est le même. La compréhension de ces
mots de Saint Paul montre que Dieu est
à l’œuvre. Dans l’Église de Corinthe, le
Saint-Esprit révèle sa présence par les
dons spirituels qu’il communique aux
croyants. Regardons ce que fait Paul. Il
intervient de deux manières : d’une part
pour mettre de l’ordre, et d’autre pour
préciser que les charismes sont aussi des
ministères ou services  comme c’est le
cas pour la direction de la communauté.
La meilleure organisation pastorale dans
ces dispositions spirituelles est impor-

tante. Aussi,  le concile Vatican II note
avec emphase que : « c’est de leur rôle
propre, quand ils sont pénétrés de l’Esprit
du Christ, d’animer de l’intérieur, à la

façon d’un ferment,
les réalités tempo-
relles, et de les dis-
poser pour qu’elles
soient toujours selon
le Christ. »  Notre ef-
ficacité pastorale dé-
pend ainsi de notre
manière d’être fa-
çonné au jour le jour
par l’Esprit-Saint. Ce
travail se fait en cor-
rélation avec la for-

mation des agents pastoraux qui sont les
animateurs de nos villages.
Toutefois, la bonne compréhension du
rôle de l’Esprit-Saint permet de compren-
dre que ceux qui dirigent au nom du

Christ sont considérés comme ses “vi-
caires”. Mais ces dons et ces ministères
sont tout autant l’œuvre de l’Esprit. L’Es-
prit souffle où il veut ; il multiplie ses
dons et ses inspirations parmi les simples
fidèles et il renouvelle l’Église sans trop
tenir compte des opinions et des projets
de la hiérarchie. La mission des ministres
(évêques, prêtres ou laïcs) n’est pas seu-
lement de diriger, mais aussi de discerner
l’action de l’Esprit sur  des personnes et
dans les communautés. Il répartit les
dons propres à chacun. L’Esprit donne ce
dont l’Église a besoin en un lieu et en un
moment précis.  Cette section de l’orga-
nisation pastorale dans ses composantes
aboutit à la conclusion selon laquelle
l’âme de notre pastorale est marquée par
la présence de l’Esprit-Saint. 

2. Le témoignage de vie 
Le slogan de l’année missionnaire inter-
pelle chacun d’entre nous : « tous ensem-
ble, témoins et missionnaires du Christ ».
Ceci suppose que la vie du missionnaire
est alimentée par la Parole de Dieu. Le
missionnaire doit s’abreuver aux sources
de la Vie en lisant chaque jour la Parole
de Dieu. St Paul nous encourage dans ce
sens. « Applique-toi, donne-toi tout entier,
pour que tous puissent voir tes progrès.
Veille sur toi-même avec ceux qui t’écou-
tent.»(1Tm 4, 15-16). En reprenant ici la
catéchèse des journées pastorales du
Père-Evêque de cette année à Okola, «
nous devons être davantage ceux qui
montrent le vécu de leur foi. »

La question en toile de fond est de savoir si le prêtre ou le laïc peut se déclarer chrétien missionnaire sans être enveloppé par l’Es-
prit-Saint ? Cette question ouverte est dense. Son analyse nous pousse à la circonscrire. Notre intérêt est porté sur l’efficacité pastorale. 

La mission pasto-
rale sans l’Esprit-

Saint est difficile à
vivre. Or, il faut

compter sur la plu-
ralité des talents.
La diversité des

dons et des talents
mal utilisés dégé-
nère en malenten-

dus.

Par Abbé Edmond KASSA
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Aumônerie
des Prisons

La pastorale des prisons
prend source dans l’évan-
gile de Mathieu 25, 36 «

j’étais en prison vous êtes venus
jusqu’à moi ». Elle est une sollici-
tude maternelle de l’Eglise à l’en-
droit des détenus. Pour assurer
cette mission de l’Eglise, toute une aumônerie y est consa-
crée pour témoigner de l’amour, la miséricorde, le
réconfort de Dieu à ses enfants privés de liberté.
L’aumônier des prisons a pour mission d’apporter la

bonne nouvelle du salut aux détenus et tous ceux qui sont
rattachés à cet univers. Ils ont de ce fait droit au moins à
une célébration eucharistique par semaine. Il  assure éga-
lement l’écoute, les confessions et tous les autres sacre-
ments. Pour leur croissance spirituelle, il leur est dispensé
des cours de catéchèse et des recollections pour l’avent et
le carême. En outre, l’aumônier assure le suivi des dossiers
des détenus car la plupart du temps, certains sont aban-
donnés à leur propre sort. L’aumônerie, en partenariat avec
des associations dévolues pour la cause, apporte dans la
mesure du possible  de l’aide pour les médicaments de
première nécessité.
Chaque année, sous la houlette du père Evêque et ceci

dans toutes les trois prisons du Diocèse, est organisée la
célébration de la Noël en prison. C’est l’occasion de leur
apporter des présents, de fêter avec eux la naissance du
Sauveur.
Notre objectif, pour les deux années consacrées à la mis-

sion, est que cet aréopage qu’est l’univers carcéral ne soit
pas lésé dans le projet pastoral de notre père Evêque. Il est

donc question pour nous pendant ces deux années de tra-
vailler en collaboration avec tous les maillons de l’univers
carcéral afin tous soient « témoins et missionnaires du
Christ ».

Les établissements pénitenciers du
Diocèse
- Prison de Monatélé
- Prison de Nanga-Eboko
- Prison de Sa’a

L’équipe de l’aumônerie des prisons
Aumônier général des prisons: Abbé Jean
Claude NTSA
Aumônier de la prison de Sa’a : Abbé
Brice Alain NDZANA 
Aumônier de la prison de Monatélé :
Abbé Pierre Sylvain BIKONO
Aumônier de la prison de Nanga-Eboko :
Abbé Vitus MANGA

Par Abbé Jean Claude NTSA,
Aumônier des prisons
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La parenté est d’une importance
capitale dans les relations
sociales et même ecclésiales. Les

liens de parenté peuvent être
divers en considérant la
source, l’origine de ce qui
unit les personnes ; ils sont
plus étroits lorsqu’à l’origine
du rapport, il y a lien de sang
ou un rapport de génération.
Ils sont par contre plus exté-
rieurs lorsque la parenté est
la conséquence d’un ma-
riage célébré (affinité) ou
alors par le fait d’adoption.
La parenté a de graves
conséquences juridiques no-
tamment en ce qui concerne
la discipline matrimoniale.
Qu’il s’agisse de consangui-
nité, d’affinité ou d’adoption,
la parenté est dans certains cas
un empêchement au mariage
: l’inceste.
D’après le Catéchisme de

l’Eglise Catholique n° 2387,
l’inceste qui est une offense à
la dignité du mariage, désigne
des relations intimes entre pa-
rents ou alliés, à un degré qui
interdit entre eux le mariage. 

Dans le can 1091, la législation ecclé-
siale en vigueur interdit le mariage et
donc aussi les relations intimes.
En effet, ces unions charnelles pose-

raient plusieurs inconvénients graves no-
tamment un risque élevé de
transmission des maladies génétiques,
la probabilité très grande de renfermer
le nucléo familial empêchant ainsi la
croissance des différents rapports d’ami-
tié et d’enrichissement réciproque, le
rejet de la différence et l’affaiblissement
progressif de la race humaine. Ces
mêmes raisons ont poussé le législateur
canonique à aller au-delà de la consan-
guinité : l’empêchement d’affinité et de
parenté légale.
L’affinité est le lien légal qui naît d’un

mariage validement célébré entre une
partie et les consanguins de l’autre

partie, on dirait entre
l’époux et sa belle-famille et
vice versa. A teneur du Can.
1092 - L'affinité en ligne di-
recte dirime le mariage à
tous les degrés. 
La parenté légale est le

lien établit par la loi à
travers l’adoption, l’adop-
tion étant l’acte par lequel
quelqu’un décide de pren-
dre en charge un étranger
comme son propre fils. Le
can. 1094 rend invalide
tout mariage contracté entre

ceux qui sont liés par la
parenté légale issue de
l'adoption, en ligne
directe ou au second
degré en ligne collatérale.   
Toute relation intime et

charnelle entretenue dans
ce cadre est une relation
incestueuse.  De manière
concrète, voici comment
se compte les degrés en
ligne directe et collatérale

L’inceste : Offense à Dieu 
et à la dignité humaine  

Notion aussi polysémique que tabou,
l’inceste est une pratique qui recouvre un
ensemble d’interdits socioculturels aussi

bien sous forme de relation sexuelle que sous la
forme de mariage entre parenté. D’après le diction-
naire le grand Robert, l’inceste désigne : ‘’ les rela-
tions sexuelles entre un homme et une femme
parents ou alliés qui entrainent la prohibition du
mariage’’  
Dans le contexte camerounais, il s’agit de tout rap-
port sexuel entretenu par les personnes (hommes
et femmes) issues du même clan.  Dans le pire des
cas, il s’agit des relations sexuelles entre un parent
et son descendant ou une sœur et un frère.
L’inceste est un fait social omniprésent dans nos
sociétés qui prend de plus en plus de l’ampleur dans
la mesure où la grande majorité des violences
sexuelles faites aux mineur(e)s sont perpétrées
par des proches. Cependant, ce fléau demeure
tabou malgré les conséquences néfastes qu’il en-
traine dans la vie des familles et des personnes vic-
times. La question que l’on est emmené à se poser
est de savoir : comment les personnes d’un même
clan peuvent être tentées à entretenir des relations
sexuelles car les causes y afférentes sont d’autant
plus méconnues ?
La pratique de l’inceste est favorisée par les fac-
teurs de divers ordres : le manque ou l’insuffisance
d’éducation à la santé sexuelle et reproductive dès
l’adolescence, la méconnaissance des géniteurs et
des membres d’une fratrie et les pratiques exoté-
riques.
La réalité de l’inceste dans les familles, nous révèle
que la fréquence de ces pratiques sans différen-
ciation de sexe, d’âge ou de statut social peut être
une histoire dramatique pour les victimes et même
les auteurs. Les conséquences sont à la fois psy-
chologiques, sociales et même économiques dans
la mesure où les personnes sujettes à l’inceste sont
souvent stigmatisées et qualifiées de ‘’maudites’’.  
Il est donc  important dès à présent de briser le si-
lence car ce dernier qui entoure l’inceste et les pres-
sions exercées pour que le secret soit gardé ont eu
pour effet d’isoler les victimes ; ce qui perpétue leur
sentiment de détresse et de honte. L’institution de
la famille restreinte comme élargie doit retrouver
son caractère sacré.

Décryptage donne des réponses aux
questions des internautes sur notre

compte Facebook « Diocese d’obala »

Décryptage 11

Par EKASSI EYEBE Scolastique, sociologue

Par Abbé AYIHI TSIMI René Gaston

Le can. 1094 rend
invalide tout ma-
riage contracté
entre ceux qui
sont liés par la
parenté légale
issue de l'adop-
tion, en ligne di-

recte ou au
second degré en
ligne collatérale.   

Les liens de pa-
renté peuvent
être divers en
considérant la

source, l’origine
de ce qui unit les

personnes ; ils
sont plus étroits
lorsqu’à l’origine
du rapport, il y a
lien de sang ou

un rapport de gé-
nération.
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Paroisse Marie Mère de Dieu d’Obala  

Réunion des aumôniers et des présidents 
paroissiaux des jeunes

Le  jeudi 19 novembre 2020 s'est tenue au boucarou
de la Paroisse Marie Mère de Dieu la réunion de
l’équipe de l’aumônerie. Etaient conviés, les aumô-

niers et les présidents paroissiaux des jeunes. Pendant son
intervention, le Père Evêque a fait ressortir la nécessité de
donner des postes de responsabilité aux jeunes afin que
ceux-ci se sentent impliqués et de ce fait porteurs des plans
d’actions et des différents projets entrepris. 

Cathédrale Notre Dame du Mont Carmel d’Obala 

Récollection des jeunes 

Temps de l'Avent le samedi 05 décembre 2020, une
récollection organisée par l'aumônerie de la Cathé-
drale a rassemblé une soixantaine de jeunes. Ani-

mée par l'Abbé Jean Claude Ndoua, vicaire de la paroisse
St Martin d'Emana, la journée a été riche en enseignements
et en partages. Que le Seigneur bénisse ces jeunes et les
assiste tout au long de leur vie.

Secrétariat à l’éducation  

Cérémonie d’inauguration de nouveaux bâtiments

La cérémonie d'inauguration et de bénédiction de
nouveaux bâtiments dans les écoles St Jean Bap-
tiste d'Elig kouma et Ste Croix d'Okok Tsas, a eu

lieu le lundi 23 novembre 2020. Elle était présidée par
Mgr Sosthène en présence de la Sœur secrétaire.

Paroisse Saint Jérôme de Voa2 

Rencontre zonale des catéchistes

La Paroisse Saint Jérôme de Voa2 a servi de cadre
à la première rencontre des catéchistes de la zone
d'Evodoula tenue le mercredi 18 Novembre

2020. Cette rencontre a connu la participation des pa-
roisses suivantes : St Michel de Lobo ; Marie Reine de
l'univers d'Evodoula et St Jérôme de Voa2.

Cathédrale d’Obala 

Rencontre des agents pastoraux de la zone d’Obala

Pèlerinage annuel de l’Apostolat Mondial de
Fatima 

Union de 15 couples 

Contribuant à l’amélioration de
l’accomplissement den leur mission, les agents
pastoraux des paroisses Marie Mère de Dieu

d’Obala, Cathédrale et Nkol-Nen ont assisté à une ses-
sion de formation le jeudi 18 novembre 2020 à la salle
paroissiale de la Cathédrale d’Obala. Les formateurs
Abbés Parfait EBODE et AYIHI TSIMI René Gaston, ont
insisté sur l’évangélisation et le témoignage car la
mission des agents pastoraux nécessite des exigences et
des compétences.

Ils ont dit Oui à Dieu ! Le 10 décembre 2020 a eu lieu la
messe de clôture du pèlerinage annuel de l'Apostolat
Mondial de Fatima, à la paroisse St Matthieu de Nkolme-

banga. L’occasion pour 15 couples de l’association de re-
cevoir le sacrement du mariage des mains de Mgr Sosthène
Léopold Bayemi. Fortifiés par sa Grâce, ils cheminent dés-
ormais en témoins de l’amour du Christ. Nous rendons grâce
pour leur engagement et leur témoignage inspirant, et re-
mercions aussi Mme Marie Thérèse Ngah, présidente de
"l’Armée bleue de Marie" pour cette belle initiative. Toujours
dans la mouvance de la fête de Noël, l’Evêque a administré
210 baptêmes dans la Paroisse de Nkol-ngon le dimanche
20 décembre 2020. 



Échos d’ailleurs 13
Diocèse de Ngaoundéré 

«Ecole sans covid 19» c’est le thème de l’atelier de
renforcement de capacités de l’équipe de secré-
tariat à l’éducation qui s’est tenu du 24 au 26 no-

vembre 2020. Il était organisé par le CODAS Caritas de
Ngaoundéré, animée par le CIPCRE et a été clôturé par
Mgr Emmanuel ABBO, Evêque de Ngaoundéré.

Paroisse Notre Dame de la Merci de Nanga
Nguinda 

Lancement des activités de la JECADO

Diocèse d’Eseka 

Ordination du nouvel Evêque

La Paroisse Notre Dame de la Merci de Nanga
Nguinda a abrité le 29 novembre 2020, la céré-
monie de lancement des activités du mouvement

’’Jeunesse Catholique Active du Diocèse d’Obala’’ 
(JECADO). La journée a débuté par une célébration eu-
charistique suivie d’une rencontre. Au cours de celle-ci,
le bureau, le bilan de l’année écoulée et le plan d’action
pour la nouvelle année ont été présenté. La journée s’est
achevée par un match de football opposant les jeunes
de la JECADO de la zone de Nanga à ceux de la zone
de Nanga. Score de la partie 1-0 en faveur de l’équipe
d’Obala. 

PhD 

Restitution de la thèse de doctorat du Dr Luc
Onambélé intitulée  " tendance internationale

de la mortalité maternelle et infantile en
Afrique de 1990 - 2016" 

Le 02 décembre 2020, à l'amphithéâtre de l'Ecole
des Sciences de la Santé (UCAC) campus de
Messa et en présence de l'évêque d'Obala, du

Recteur et des sommités de l'UCAC, des étudiants et in-
vités, le Dr Luc a présenté le contenu de sa thèse et ses
propositions pour davantage baisser cette tendance au
Cameroun.  Une table ronde avec les représentants des
ministères concernés a clôturé l'événement. A travers le
Dr Luc, l'Eglise apporte une fois de plus sa contribution
au bien-être des populations et accompagne l'État dans
ses missions régaliennes. 

Archidiocèse de Garoua 

Diocèse de Maroua

Mgr Faustin AMBASSA a procédé à la pose de
la première pierre de l’école ‘’Jeunesse-Lu-
mière de Garoua’’ sur le site diocésain de

Ngalbidjé : c’est un complexe de 28 chambres, une salle
de cours, une chapelle, un réfectoire, un logement pour
trois formations et un jardin pouvant servir pour l’élevage
et autres activités génératrices de revenus.

Mgr François Achille EYABI sera
ordonné le 08 janvier 2020 à

Eséka. Prêtre du Diocèse d’Edéa, il a été
nommé par le Saint Père le 14
novembre 2020. 
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Lettre apostolique « Patris
corde » du Saint-père François

A travers une lettre apostolique publiée le 08 décembre 2020 à l’occasion du 150e anniversaire de la décla-
ration de Saint Joseph comme Patron de l’Eglise universelle, le Pape François a annoncé l’ouverture d’une
année spéciale dédiée à Saint Joseph. Nkul Mvamba nous propose quelques extraits.

Avec un cœur de père : C’est ainsi
que Joseph a aimé Jésus, qui est ap-
pelé dans les quatre Évangiles « le

fils de Joseph ».[1]
Les deux évangélistes qui ont mis en relief
sa figure, Matthieu et Luc, racontent peu,
mais bien suffisamment pour le faire com-
prendre, quel genre de père il a été et quelle
mission lui a confiée la Providence. […]
Par conséquent, à l’occasion des 150 ans
de sa déclaration comme Patron de l’Église
Catholique faite par le bienheureux Pie IX,
le 8 décembre 1870, je voudrais – comme
dit Jésus – que "la bouche exprime ce qui
déborde du cœur" (cf. Mt 12, 34), pour par-
tager avec vous quelques réflexions person-
nelles sur cette figure extraordinaire, si
proche de la condition humaine de chacun
d’entre nous. Ce désir a mûri au cours de
ces mois de pandémie durant lesquels nous
pouvons expérimenter, en pleine crise qui
nous frappe, que « nos vies sont tissées et
soutenues par des personnes ordinaires,
souvent oubliées, qui ne font pas la une des
journaux et des revues ni n’apparaissent
dans les grands défilés du dernier show mais
qui, sans aucun doute, sont en train d’écrire
aujourd’hui les évènements décisifs de notre
histoire : médecins, infirmiers et infirmières,
employés de supermarchés, agents d’entre-
tien, fournisseurs de soin à domicile, trans-
porteurs, forces de l’ordre, volontaires,
prêtres, religieuses et tant d’autres qui ont
compris que personne ne se sauve tout seul.
[…]
1. Père aimé
La grandeur de saint Joseph consiste dans le
fait qu’il a été l’époux de Marie et le père
adoptif de Jésus. Comme tel, il « se mit au
service de tout le dessin salvifique », comme
l’affirme saint Jean Chrysostome.[7] […]
2. Père dans la tendresse
Joseph a vu Jésus grandir jour après jour «
en sagesse, en taille et en grâce, devant Dieu
et devant les hommes » (Lc 2, 52). Tout
comme le Seigneur avait fait avec Israël, "il
lui a appris à marcher, en le tenant par la
main : il était pour lui comme un père qui
soulève un nourrisson tout contre sa joue,

il se penchait vers lui pour lui donner à man-
ger" (cf. Os 11, 3-4).
Jésus a vu en Joseph la tendresse de Dieu :
« Comme la tendresse du père pour ses fils,
la tendresse du Seigneur pour qui le craint
» (Ps 103, 13). […]
3. Père dans l’obéissance
Dieu a aussi révélé à Joseph ses desseins par
des songes, de façon analogue à ce qu’il a
fait avec Marie quand il lui a manifesté son
plan de salut. Dans la Bible, comme chez
tous les peuples antiques, les songes étaient
considérés comme un des moyens par les-
quels Dieu manifeste sa volonté.[13] […]
4. Père dans l’accueil
Joseph accueille Marie sans fixer de condi-
tions préalables. Il se fie aux paroles de
l’Ange. « La noblesse de son cœur lui fait
subordonner à la charité ce qu’il a appris de
la loi. Et aujourd’hui, en ce monde où la vio-
lence psychologique, verbale et physique
envers la femme est patente, Joseph se pré-
sente comme une figure d’homme respec-
tueux, délicat qui, sans même avoir
l’information complète, opte pour la renom-
mée, la dignité et la vie de Marie. Et, dans
son doute sur la meilleure façon de procé-
der, Dieu l’aide à choisir en éclairant son ju-
gement ».[18] […]
5. Père au courage créatif
Si la première étape de toute vraie guérison
intérieure consiste à accueillir sa propre his-
toire, c’est-à-dire à faire de la place en nous-
mêmes y compris à ce que nous n’avons
pas choisi dans notre vie, il faut cependant
ajouter une autre caractéristique importante
: le courage créatif, surtout quand on ren-
contre des difficultés. En effet, devant une
difficulté on peut s’arrêter et abandonner la
partie, ou bien on peut se donner de la
peine. Ce sont parfois les difficultés qui tirent
de nous des ressources que nous ne
pensons même pas avoir. […]
6. Père travailleur
Le rapport avec le travail est un aspect qui
caractérise saint Joseph et qui est mis en évi-
dence depuis la première Encyclique so-
ciale, Rerum novarum, de Léon XIII. Saint
Joseph était un charpentier qui a travaillé

honnêtement pour garantir la subsistance
de sa famille. Jésus a appris de lui la valeur,
la dignité et la joie de ce que signifie manger
le pain, fruit de son travail. […]
7. Père dans l’ombre
L’écrivain polonais Jan Dobraczyński, dans
son livre L’ombre du Père,[24] a raconté la
vie de saint Joseph sous forme de roman.
Avec l’image suggestive de l’ombre il définit
la figure de Joseph qui est pour Jésus
l’ombre sur la terre du Père Céleste. Il le
garde, le protège, ne se détache jamais de
lui pour suivre ses pas. Pensons à ce que
Moïse rappelle à Israël : « Tu l’as vu aussi au
désert : Yahvé ton Dieu te soutenait comme
un homme soutient son fils » (Dt 1, 31). C’est
ainsi que Joseph a exercé la paternité pen-
dant toute sa vie.[25]
On ne naît pas père, on le devient. Et on ne
le devient pas seulement parce qu’on met
au monde un enfant, mais parce qu’on
prend soin de lui de manière responsable.
Toutes les fois que quelqu’un assume la res-
ponsabilité de la vie d’un autre, dans un cer-
tain sens, il exerce une paternité à son égard.
[…]
Le but de cette Lettre Apostolique est de faire
grandir l’amour envers ce grand saint, pour
être poussés à implorer son intercession et
pour imiter ses vertus et son élan. (……….)
Il ne reste qu’à implorer de saint Joseph la
grâce des grâces : notre conversion.
Nous lui adressons notre prière :
Salut, gardien du Rédempteur,
époux de la Vierge Marie.
À toi Dieu a confié son Fils ;
en toi Marie a remis sa confiance ;
avec toi le Christ est devenu homme.
O bienheureux Joseph, 
montre-toi aussi un père pour nous, 
et conduis-nous sur le chemin de la vie.
Obtiens-nous grâce, miséricorde et courage,
et défends-nous de tout mal. Amen.
Donné à Rome, Saint Jean de Latran, le 8
décembre, Solennité de l’Immaculée
Conception de la B.V. Marie, de l’année
2020, la huitième de mon Pontificat.



Saint du mois
Martin de Tours, apôtre des Gaules

Martin de Tours, aussi nommé Martin
le miséricordieux ou Martin des champs
est né à Savaria dans l’empire romain
en 316, province de Pannonie actuelle
Hongrie. Il décède le 8 novembre 397 à
Candes-Saint Martin en France.

Un soldat non conformiste
Soldat à 15 ans sur obligation de la loi

romaine qui exigeait que les fils de sol-
dats ou officiers morts ou retraités
soient enrôlés dans l’armée. Son destin
est d’ores et déjà tracé. Mais, il a une
forte répugnance à verser du sang et se
retrouvera emprisonné. Il cèdera enfin
et se verra incorporer dans la garde de
l’empereur. Malheureusement pour lui,
même une compagnie d’apparat doit un
jour ou l’autre affronter l’ennemi. Pour

concilier son devoir d’offi-
cier et exigence de Dieu qui
dit : « Tu ne tueras point »,
il s’explique avec ses supé-
rieurs  en ces termes : 
« Laissez-moi aller au com-
bat en première ligne sans
arme. Je ne veux pas tuer,
mais je n’ai pas peur de la
mort », on le croira fou
mais l’ennemi reculera. 

Apôtre de la Miséri-
corde
Adolescent, il écoutait

avec beaucoup d’admira-
tion ceux qui parlaient de
Jésus de Nazareth dont la
mort sur la croix a sauvé le
monde. Devenu catéchu-

mène alors qu’il est déjà soldat, il fait
grandir l’amour du Christ en lui. Un soir
à Amiens, alors qu’il rentre sous le froid
glacial, il rencontre un pauvre à qui il
remet la moitié de son manteau. Or,
c’était tout ce qu’il possédait. Chaque
nouvelle recrue recevait un don de l’ar-
mée romaine ou du sénat correspon-
dant à son équipement et l’autre moitié
appartenait à l’Etat romain. Il s’est sou-
cié du pauvre comme disait le Christ :
« J’étais nu, et vous m’avez habillé […]
chaque fois que vous l’avez fait à l’un de
ces plus petits de mes frères, c’est à moi
que vous l’avez fait (Mt 25,36. 40). Il of-
frira comme la veuve tout ce qu’il pos-
sédait.

Apôtre missionnaire
Il quitte l’armée après son baptême

pour rejoindre St Hilaire à Poitiers avec
qui il fondera le premier monastère des
Gaules à Poitou. Les habitants de Tours
l’y enlèveront pour en faire leur Evêque.
Il évangélisera les peuples, parcourant
villes et campagnes en disant : « Sei-
gneur, s’il le faut, garde moi en vie car
je ne refuse pas le labeur » et il conti-
nuera à faire miséricorde.
Même dans son ministère d’Evêque,

St Martin conserve la charité de sa pre-
mière rencontre avec le Christ. Un jour,
en revêtant les habits liturgiques, un
pauvre entra dans la sacristie. Il se défit
de sa tunique et la lui offrit au scandale
de son pieux entourage.

Apôtre simple
St Martin est le premier Saint à être

vénéré sans avoir subi le martyre. Ses
dernières paroles adressées à Dieu (...)
Seigneur, voilà assez de batailles que
j’ai livrées pour toi. Je voudrais mon
congé. Mais si tu veux que je serve en-
core sous ton étendard, j’oublierai mon
grand âge »
L’efficacité de l’évangélisation de Mar-

tin opérée en Gaule tient à trois vertus
: prière, charité fraternelle et simplicité.
Il priait beaucoup. Sa bonté s’exprime
à tout repos à travers ses frères conven-
tuels et les habitants de Tours. Simple,
car n’ayant jamais été intellectuel, il
s’appuie sur les écritures mais il écoute
scrupuleusement les théologies de son
époque.

FAITES VOS ANNONCES ICI
TÉL : 695 22 66 51/ 651 24 45 29

Par Cathérine Flore NDIGANOL épse ELOUNDOU

Né des parents païens qui ne croyaient qu’à la culture ancestrale, il se
glissait furtivement entre les fidèles qui se pressaient dans les Eglises
de Pavie pour entendre la prédication. 


